
L'ESTÉREL 

La facilité avec laquelle on voyage aujourd'hui fait que 
tout le monde est devenu plus ou moins touriste. La 
Suisse, les Pyrénées, les bords du Rhin et autres lieux 
sont, toutes les années, envahis par une multitude de 
voyageurs'dont l'unique but est de voir et d'admirer les 
sites pittoresques dont la renommée a proclamé les mer­
veilles. Souvent, cependant, on va bien loin chercher des 
beautés naturelles dont on a l'équivalent tout près de soi. 

Ces réflexions m'étaient suggérées à l'occasion d'une 
excursion que je fis dans les montagnes de l'Estérel, lors 
de mon séjour à Cannes, pendant cet hiver. Grand ama­
teur de courses et de promenades, je parcourais, tous les 
jours, les environs de cette côte fortunée de la Méditerra­
née, où l'hiver est remplacé par un éternel printemps. 
Guidé dans mes excursions, soit par les habitants du pays, 
soit par les quelques auteurs qui donnent des renseigne-


